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Le Jumelage 
Blagnac-

Buxtehude  

Voyage vers la liberté 
De la mer de Chine aux rives 

de la Garonne

L’éligibilité des femmes  
et la municipalité blagnacaise 

d’après-guerre 

Crues 
et inondations 

à Blagnac 

Les Trappistines 
fondent le monastère  

de Blagnac

16 septembre 1944, sur le tarmac de l’aéroport de Toulouse-Blagnac, de gauche à droite, le colonel Serge Ravanel, le président du gouvernement  
provisoire de la République Française, Charles de Gaulle et le commandant Saget. ((Photo Jean Dieuzaide - AM de Toulouse)
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Lorsqu’il meurt en 1890 d’une chute d’omnibus, il était conseiller municipal de Toulouse, 
délégué à l’instruction publique, après avoir été maire de Blagnac, sous-préfet et avoir 

eu le temps d’écrire une histoire de Blagnac qui est toujours la bible des 
historiens blagnacais. 5 000 personnes ont accompagné son cercueil 

au cimetière de Terre-Cabade et les journaux indiquent que 20 
000 personnes se massaient sur les trottoirs. C’est Jean Jaurès 

qui lui a succédé à ce poste de délégué à l’instruction 
publique. C’est dire !

Dans son testament, il lègue ses livres et ses manuscrits 
à l’école de garçons de Blagnac, « à condition qu’elle 
soit laïque ».
Bertrand Lavigne a parcouru ce siècle de tumultes 
politiques qui a vu se succéder empires, royautés et 
républiques bardé de ses valeurs républicaines, 
attaché viscéralement à la démocratie au risque de 
sa sécurité et de sa situation personnelle.	
Il appartenait à une famille blagnacaise républicaine 
dès la révolution française. Son grand-père fut maire 

de Blagnac en 1800 après l’insurrection de l’an VII. 
Lui-même, né en 1814, devint vétérinaire. Il entre très 

vite dans la vie politique et devient à 26 ans conseiller 
municipal. Il accueille avec enthousiasme la révolution de 

1848, la proclamation de la IIe république et l’avènement du 
suffrage universel masculin avec l’âge de vote fixé à 21 ans. 

Bertrand Lavigne a la particularité parmi les maires de Blagnac 
d’avoir été nommé, puis élu, puis révoqué, le tout en l’espace de moins 

de 4 ans ! Il a été nommé par le tout nouveau commissaire de la République juste après 
la déclaration de la république à Paris à la fin du mois de février 1848. Les élections 
municipales au suffrage universel masculin ont lieu fin juillet 1848 et Lavigne est élu 
maire en août à 34 ans. Quand Louis-Napoléon prépare son coup d’état du 2 décembre 
1851, il fait révoquer par ses préfets les maires susceptibles de contrecarrer ses projets 

Un maire dans l’histoire  
Bertrand Lavigne  

un républicain avant tout

Les élections municipales de 2020 resteront dans l’histoire pour s’être déroulées pendant la pandémie 
du Covid-19 qui a touché l’Europe après la Chine et par un très fort taux d’abstention qui a battu tous 
les records précédents. D’autres élections municipales de notre histoire blagnacaise ont aussi connu 
des moments particulièrement compliqués du point de vue politique. Ainsi en est-il de la carrière de 
maire de Bertrand Lavigne dans un XIXe siècle tumultueux. En l’espace de quatre ans il est nommé 
maire par les autorités d’alors puis élu maire, révoqué, réélu triomphalement au conseil municipal 

dont il démissionne pour ne pas avoir à prêter serment au futur empereur Napoléon III.

par Annie Thomas
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politiques. Lavigne fait partie des révoqués. Quand de nouvelles élections sont organisées 
en 1852, Lavigne est triomphalement élu au Conseil municipal mais il démissionne 
dans la foulée, car, dit-on, il ne veut pas prêter serment à Louis-Napoléon, bientôt 
Empereur. C’est une période très tendue où les opposants à l’empereur sont pourchassés 
et pour certains exilés.  Mais, sans relâche, pendant les 18 ans que dure le Second Empire 
il poursuit son combat pour la démocratie et participe aux intenses débats qui amènent 
la Troisième République après la défaite de 1870.	
Gambetta, alors ministre de l’intérieur et qui a besoin de récréer une administration 
républicaine, le nomme sous-préfet à Saint-Gaudens puis à Villefranche-de-Lauragais.
Comme maire de Blagnac, on retient qu’il arme la garde nationale, crée une bibliothèque 
municipale et surtout fournit l’eau potable à de nombreux Blagnacais. Grand érudit, 
curieux des archives, il écrit une histoire de Blagnac des origines à 1875, l’année de la 
grande crue de la Garonne. Publié en 1875, cet ouvrage est vif, alerte, passionnant. 
Il nous fait découvrir tous les aspects les plus singuliers et importants de l’histoire 
ancienne de Blagnac.
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